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A 
LE MOT DU PRESIDENT 

G 
ASSEMBLEE GENERALE 1999 

Clu!M So~ e-t Ami!.>, 

Soyez âM M.€,rwe.nul.) dan!.> cette, 6al.J,e, ApoUlnaAM, en ce fundi 22 novem.M.e- 1999. 
J'ai l' hcnnewr, de, ~ ouveM;e, not/te. AM~ G~ StatutaiM, A~. 

L' AM~ GéMJta.1.€, eM; tcuio111t1 ~ ca11, elle condi;t;ionn.€- la ma11.C1ie oo 
l' AMociatWn pa/I, k6 diciMom qui y 6ont p'li!.>el.l. 

Ce. 6oilt. votti.e. ~ence. même- 6i ceJl.ta.inl.> n'ont pal.> pu ve.nilt, à caul.>e. deJ.> 
intemp~. el.lt le témoignage. de. votti.e. ~ e-t de, votti.e. atto.cJuunent à notti.e. Société 
e,t poUll, k6 Mem1Yt.e6 ® ComeU d' admini6t!Lation, un encowuzgement. 

L 'olU./Jte, ® ioUll, e-t le d€!touleme.nt de. la ~n voU6 Mnt ~ : noU6 aM.cm 
voU6 Wr,e, e-t .f,ailte, appll.CuvM d'une- paltt, le RappOllt MO'Ud e-t d' Activitv.> /té,d;igi pa/I, notti.e. 
6ympathiqU€-S~ G~ Jacq~ PADOVANI. e-t d'auA'M, paM;, le Compt-e-­
~~ ~enté pa/I, not1t€, dévou.€.e- Ttr.b.,o~ Adiointe, Mag~ BLANC, en 
l' aMence oo Simone PAPE, empêdtée, poUll, t'lai6om oo 6anté d' êAJte, pa/m'li, noU6. NoU6 lui 
/,o'U'nUWm 006 rnei1.J,e,uM, 60~ oo guélUl.:.on. 

2 NoU6 pll.Ccè.deMm e.mui,t,e, au 11..enOuve,.llemem <fu, ComeU d' A~n qui 
-iéolaineJta de. votti.e. pallit la co~n de. vot/L.e. co~ en 6el.l M~. 

Pui6 œ 6eJta la p!t,é/.>entati<>n <fu, pll.Cg'tal1U1U!.- de. la 6el.>6ion 1999/2000 qui vie.nt de. 
co~ e-t noU6 voU6 donnelt.Om diveMel.l in./,oltmatiom. 

Enl,in, la M.f/i..é.e, M .. te1tmin.eAa, pa/I, la P'U>iec..üon conune.nté.e. de. di....apo6itwel.l ~ 
6U/l, La Seyne ancie.nn.€-, Me,n 6Ült,. 

JacqUel.l BESSON. 

1) Le P~é./.;iden;t et teô M~ du CoM~ 

~~ d 'Adm,i,n,i,ol/t,ati,on, VOU/l Mulud.tent de J oyeu/.le/.; F&e/.i 
(~·· 
~~·1 et voWl p~enten,t teuN., ~ voe,wx, de Bonne 

? 
~ . ~'-, 

I -.., 

~:--\> et HeAJ/U?A.l/le Anru€-e. 2 0 0 0 . 

.r~ ·· ~(-( 



RAPPORT MORAL ET D'ACTIVITE 
ANNEE 199~1999 

Chères et Chers Sociétaires, 

Deux évènements ont marqué l'année 1999 : 
• le lundi 19 avril 1999 : la célébration du Cinquantième Anniversaire de notre Société, en la 

Salle Apollinaire, 
• le samedi 24 Avril 1999 : la remise des prix du Deuxième Concours de Poésie : « Premiers 

pas poétiques à l'école», en la Salle des Fêtes de l'Hôtel de Ville. 
Ces deux évènements ont été relatés dans notre bulletin trimestriel de liaison : 

« Le Filet du pêcheur » qui, lui, a eu 18 ans cette année. 
Pour le premier, inscrit dans notre cycle de conférences, une nombreuse 

assistance avait rempli le Théâtre Apollinaire. Participaient à cette soirée mémorable : « Lei 
Cigaloun Se gnen », Les « Tambourinaires de Magali », la Philharmonique « La Seynoise » : 
Les «Tambourinaires de Magali» et «Lei Cigaloun Se gnen » ouvrent la séance en 
interprétant un morceau. 

Notre Président Jacques BESSON présente alors les membres du Conseil 
d' Administration et fait l'historique de la Société, depuis sa création en mars 1949 par Louis 
BAUDOIN et un groupe de Seynois jusqu'à ce jour. 

Nos Vice-Présidents: Jeàn BRACCO et André BLANC évoquent à leur tour, le 
premier : la place de la poésie, la participation des enfants ; le second : l'histoire du « Filet du 
Pêcheur». 

· Intermèdes au cours desquels des diapositives tirées de photos anciennes et inédites sur 
La Seyne sont projetées, puis petit divertissement musical offert par M. T ASSY et ses 
tambourinaires. 

Pour terminer la soirée un beau concert offert par le quatuor de saxophones de l'Ecole 
de Musique. 

Jeunes et Anciens ont conjugué leurs efforts pour fëter ce soèmc Anniversaire.• 

Le deuxième Concours de Poésie, organisé par les Amis de La Seyne Ancienne 
et Moderne, a suscité l'intérêt des enseignants et de leurs élèves puisque plus de cinq cents 
poèmes ont été écrits par plus de quatre cent cinquante élèves de neuf écoles de La Seyne. Le 
public composé à la fois de parents, d'enfants, d'enseignants et d'amis a été captivé à la lecture 
des poèmes écrits par nos poètes en herbe. 

Remercions notre Vice-Président, Jean BRACCO, Président du Jury du 
Concours, qui s'est donné corps et âme, aidé par les membres du Conseil d' Administration, 
pour que cette Fête de la Poésie soit une réussite, un grand moment de bonheur, de rêve 1 

Le 23 novembre 1998, l'Assemblée Générale Statutaire, présidée par Monsieur 
Jacques BESSON, a approuvé le rapport moral et d'activité que j'ai eu l'honneur de présenter, 
et le rapport financier, œuvre de Mesdames Simone PAPE et Magdeleine BLANC. 
Après le renouvellement du Conseil d' Administration et la présentation des activités de la 
session 98-99, la soirée se termina par une projection d'images et de souvenirs des sorties et 
voyages réalisés par la Société. 
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Et notre bulletin trimestriel,« Le Filet du pêcheur», permet à nos adhérents les 
plus défavorisés, ou trop âgés, ou trop éloignés, ou trop occupés ... d'être informés sur la vie de 
leur association : les prochaines conférences et sorties ; les résumés des premières, les récits 
des secondes. 
Il contribue à rësserrer les liens qui unissent les Amis de La Seyne : 
• aux Jeunes : les « Pages des Jeunes » leur étant consacrées, 
• aux Sociétés Amies V aroises de : La Cadière, La Garde, La Valette, Solliès-Ville, et du 

Vieux Toulon, ... 
• à 1' Académie du Var, à nos amis poètes, ... 
Que les liens continuent à être tissés entre ceux qui veulent transmettre le patrimoine de notre 
cité et ceux qui leur succéderont 1 
Sans oublier les chroniques : 
• «Retour vers le passé»,« Recherches»,« Témoignages» pour les amoureux de l'histoire, 
• «Météorologie populaire en lengo nostro », 
• « Le coin des gourmets », devinez pour qui ? 
• « Détente » pour ceux qui prennent le temps de se distraire. 
Remercions donc toute l'équipe, à la fois d'intellectuels et de techniciens qui, sous la direction 
de notre Vice-Président André BLANC, travaille tout au long de l'année pour que paraisse le 
plus régulièrement possible notre journal de liaison. 

N'oublions pas le Carnet: 
Nosjoies: 

• la naissance de Candice, petite-fille d'Elise et Marcel FERRI, petite-: nièce de Lucienne 
FERRI, tous trois membres du Conseil d' Administration ; 

• la naissance de Nathan, arrière-petit-fils de Anna MANZANI, l'une de nos fidèles amies ; 
• le mariage de Sandrine, petite-fille de Joseph JOUVENCEAU, avec Samuel HOLLER. 

Joseph JOUVENCEAU a été Secrétaire Général de la Société pendant de nombreuses 
années; 

Nos félicitations à toutes les familles comblées et nos voeux les meilleurs. 
Nos tristesses: les décès d'amis: 

• Monsieur Raoul TOURNIAIRE ; 
• Monsieur Jean BOUVET, qui dirigea la publication du« Filet du pêcheur» de 1989 à 1992 

en y apportant de notoires améliorations ; 
• Mesdames Marguerite NOËL née RIOU, Marie-Paule CHRISTOL née HONNORAT ; 
• Messieurs Henri BESSON, Bernard FRICHEMENT, René CAVALLO. 

Nos condoléances renouvelées à toutes les familles éprouvées. 
Les distinctions : 

• le Prix de l'Humour pour « Mégaloniromanie » décerné à Jean PEREZ par la Société des 
poètes et artistes de France ; Jean est un membre dynamique de notre Conseil 
d' Administration ; 

• le titre de Docteur en histoire pour Pierre RAZO~ petit-fils de Madame ARRIGlil, l'une 
des plus anciennes Amies de La Seyne ; • 

• le succès de Séverine CARROT, petite-fille de Jean DALMASSO, aux Championnats 
régional et national de Gymnastique rythmique et sportive ; Jean est un membre dévoué du 
Conseil d' Administration ; 

• la nomination dans l'Ordre National du Mérite de M. Guy FULPIN ; inspecteur en retraite 
de l'Education Nationale et ami de La Seyne ; 

• la sélection de Rémi LAFOSSE ainsi que de quatre camarades pour participer à la « P'tite 
Vittel Cup ».Rémi est le petit-fils de nos amis Andrée et André BOUFFARD. 



Toutes nos félicitations 
Nous vous prions de bien vouloir nous excuser de certaines omissions si cela 

était le cas. 

Au Théâtre Guillaume Apollinaire, nos conférences ont débuté le lundi 5 
octobre par : 
• « Présence de Jean AICARD », soirée animée par Madame Monique BROUSSAIS, 

Messieurs : Alain BITOSSI, André LOVISOLO, Jean-Claude LEONIDE, Tony 
MARMOTT ANS, consacrée au thème du 1 some ·anniversaire de la naissance de Jean 
AICARD, qui se termina par un diaporama présenté par Jean et François, amoureux de leur 
commune SOLLIES-VILLE. 

• Puis ce fut« L' Art, le Beau et l'Expression » artistique, par Maître SEGARICI, Directeur 
de la Musique à l'Opéra de Toulon, présenté par Maitre Jean ARESE, Directeur de l'Ecole 
de Musique de La Seyne. 

• Le lundi 12 décembre 1998, Monsieur Jean-Noël ROUVIER, conférencier fidèle et très 
apprécié des Amis de La Seyne, a fait revivre Eugène DELACROIX, maître de l'Ecole 
Romantique, à l'occasion du bicentenaire de sa naissance; la causerie fut agrémentée par la 
projection de plus de cent toiles de l'artiste. 

• Au début de 1' année 1999, nous avons accueilli, lors de la traditionnelle soirée poétique, en 5 
présence de Monsieur Gilles TRIQUET, Maire Adjoint à la Culture, Monsieur Paul 
BLANCHET, membre del' Académie du Var, qui nous a entretenus sur le sujet : «Poésie et 
Musique, Sources d'enchantement». Jean BRACCO, entouré de ses amis poètes invités 
anima la soirée. La mémoire de notre Présidente, Marie-Rose DUPORT fut évoquée. 

Dans le cadre de la commémoration de son so== anniversaire, événement marquant 
cette année 98-99, notre association a invité : 
• le 22 février 99, Monsieur Marc QUIVIGER, Président des Cahiers Seynois de la Mémoire, 

pour nous parler de La Seyne « Au travers du patrimoine seynois » ; 
• le 22 mars 99, Monsieur Robert BONACCORSI, Président du «Centre d'études sur la 

littérature populaire », pour évoquer « La Seyne des xix.=e et :xx=e siècles à travers des 
écrivains » : STENDHAL, Victor HUGO, Pierre LOUYS ... Alphonse ALLAIS, Sacha 
GUITRY, Georges ARNAUD, Georges SIMENON. 

Remercions tous ces éminents conférenciers qui ont été très appréciés par nos 
sociétaires, amis et invités. 

La sortie d'automne 1998, organisée par Madame Jeanne PINEL, relatée par 
Madame Suzanne MACHAUX, à Aups, puis Cotignac, en passant par la forêt de Vérignon, fut 
une journée des plus agréables et fort intéressante, sous un ciel clément. Remercions Jeanne 
PINEL pour son dévouement, le chauffeur Didier pour ses qualités et sa gentillesse, Suzanne 
MACHAUX pour sa narration. 

Dans le cadre de la célébration du SOème anniversaire, la sortie de printemps a été 
organisée sur le territoire seynois avec visite des Forts de La Seyne Sur Mer: Balaguier, 
l'Eguillette, Peyras et le Fort Napoléon. Notre guide, Madame Françoise MANARANCHE, 
Conservateur du patrimoine de La Seyne, très compétente et avec beaucoup de charme, de 
gentillesse, nous accompagna tout au long de la journée; qu'elle en soit vivement remerciée. 
C'est à Suzanne MACHAUX que fut confié l'exposé de la sortie, nous la félicitons. C'est à 
Didier que fut confiée la conduite de l'autobus. Merci à nos organisateurs: Jacques BESSON; 
Marcel FERRI, Jeanne PINEL. 



6 

Nous tenons à renouveler, comme les années précédentes, nos remerciements à 
Monsieur le Maire, à Monsieur l' Adjoint à la Culture, au Service des Affaires Culturelles et 
aux Services municipaux, pour leur contribution financière quant à l'attribution de la 
subvention et pour leur aide technique quant à l'impression de notre bulletin : « Le Filet du 
pêcheur». Sans oublier la mise à disposition du Théâtre Apollinaire. 

Nos remerciements sont adressés aussi à la presse pour tous ses communiqués 
et comptes-rendus de nos diverses activités, à la Société 1:-ittoral Cars, à l'imprimerie GAULT. 

Remercions encore Monsieur TASSY et ses tambourinaires, Maître Jean 
ARESE: Président et Chef de musique de« La Seynoise »,Directeur de l'Ecole Municipale de 
Musique de La Seyne, notre amie Marie-Magdeleine GEORGES, Madame Geneviève 
FROGER, Inspectrice de !'Education Nationale, Monsieur Marc QUIVIGER, Président de 
)'Office Municipal de la Culture et des Arts de La Seyne, Monsieur le Président de la 
Commission de Poésie del' Académie du Var, Monsieur le Délégué Régional de la Société des 
Poètes et Artistes de France. 

Nous avons une pensée très affectueuse pour Simone PAPE, notre Trésorière 
qui, souffrante, ne peut pas être avec nous ce soir. Merci pour son grand dévouement, sa 
droiture. Merci aussi à Jean, son mari, qui œuvre efficacement. 

Remercions tous les membres actifs et bénévoles du Bureau et du Conseil 
d' Administration qui, tout au long de l'année, oeuvrent pour que notre Société franchisse d'un 
bon pas le prochain millénaire. 

Sous l'autorité de notre cher Président Jacques BESSON qui œuvre avec 
beaucoup d'énergie, de diplomatie, de savoir.faire intellectuel et technique, et qui assure la 
cohésion au sein de notre Conseil d' Administration, nous avons pu cette année réaliser les 
projets que nous nous étions fixés. Nous espérons que l'année 1999-2000 sera pour «Les 
Amis de La Seyne Ancienne et Moderne » sur le plan culturel comme sur celui de la marche de 
notre association une bonne année. 

Vu dans la Presse 

~ne fringante quinquagénaire 
~ 

La Secrétaire Générale 

Jacqueline P ADOV ANI 

Photographie Jo DECHIFFRE 

VAR-MATIN du 25/ 11 / 1999 



A 
RAPPORT FINANC1ER SESSION DU 1-10-98 au 30-09-99 

G Extrait: ... A l'analyse du compte nous· disons : 

Il n'y a plus de livres de Mr ~AUDOIN en stock. La réédition a été un succès. 

On peut constater une diminution des cotisations encaissées: 228 en 1997-98 contre 181 en 

1998-99 .. 

. La Municipalité a reconduit pour cette session la subvention de dix mille Francs et nous l'en 

remercions . 

L'Office Municipal de la Culture et des Arts nous a attribué une somme de deux mille Francs 

pour l'organisation du concours de poésies et nous le remercions . 

Les dépenses de gestion sont restées sensiblement les mêmes . 
7 

Deux postes forts pour cette session : 

l) Les frais d'organisation pour le cinquantième anniversaire de notre société . 

2) Le concours de poésies. 

La dotation au compte amortissement du matériel est en diminution ce qui dénote un 

vieillissement de nos équipements. 

Le bilan laisse apparaître un léger déficit compensé par une confortable avance de 

trésorerie . 

Ces fonds propres nous permettent de prendre en charge une partie des frais de 

fonctionnement et de limiter à 10 F 11augmentation des eotisations . 

Pour la session 1999-2000 la cotisation est donc de 90 Francs ou ( 13, 72 Euros ) • 

Je vous remercie de votre attention . 
. 1 

Les Trésorières : 

S. PAPE M. BLANC 
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G 

19 9 9 Le qui.tut.> ayant été donM ~ de.l.ltr. lf.app~ pt't.Ment.M, U 
e6t P'f,Océdi. au l&e.nOUV~ du, Cow..eU d,' A~n. : 
Quaiti\e MemMe6 ne 1&e.nauvellent pal.> .leult, mandat : 
- MeJh /t),,QMJ&e BAUDESSEAU 
- M. F~ MATTONE 
- M.Matt.cet MURIALDO 
- Mme Simone PAPE, poUll, ~on6 tk, 6anté et d,'~ponaiJiA:é. 

NoUI.> ~ ~w.. poU/I, .leult, '-ongue et ~e paMioipation, aa tluwaU du 
C.A.11.6 compœnt wujoUll.6 aa nomM.e œ 006 ~ So~. 

NoUI.> ptap060n6 à 006 ~M t' élection tk : 

- Mme Vwûme GRAZIANI 
- Mme J06ûme BERENGER 
- M. Jooque.6 PONSTON. 

T'Wi4 ~ qui oiuent à. La Seyne, aime.nt noli\e cit.é, et tuJAiM,nt p~ 
~ ~ et oMedi.'6 del.; Arni.6 tk La Seyne. 

LM ~ nouv~ MemMe6 ét.ant élA.ltl pa,.-,, t' AMemUi.e, te rnaintien, del.; MemMe6 
6u.W~ e6t 6orun.i.6 à. 6on. ap~n, : 

- ~. MM. JooqUl!.6 BESSON 
Magdeteine BLANC 
An&té BLANC 
N-icote BRACCO 
Jean. BRACCO 
Jean. DALMASSO 
Etil.>e FERRI 
Lucienne FERRI 

-M~ fERRI 
CQ.t'ulUm J AUFFRET 
Ja.CquetirU!; PADOVANI 

Jean, PEREZ 
Jeanne PINEL 
ThélrRAe SICARD 

. L 'AMem.Uée ~ te maiinti.en~ . 
Meil.Ci poU/I, t.ooo c.M ~ déuorü.6, dynami.qf.11!4 et ~ qui cow..actc.ent tk, 

W.4i t.emp6 aa 6on, /,onotionnement tk, 1,a, Société. 

Le nouveau Come.it d,' A~n. 6e lf.éuni,\a, te tund.i 13 dicemMe.. U tUci.de.M, 
drl/.l /,onotiow.. tk chacun. e.t drl/.l t4cAe.4 à. accompli;t,. 

Pal.>6om au ptagl&an'llJ&e : U 6e compo6e d,e 8 ~ con.McAé.e6 ~ co~, 
di.apOlt.al1UJ4 e.t clidéo-p!l.Ofediom. 

2 6C>tltie6, aut.omne e.t ~ 
1 QOyage lÛ!, 8 /OUM en, juin,. 

Nout.> avom d,l;jd. ~ ~ co~ tk, talent e.t te ooyage d,' automne a été 
une Jt.é.u.Mite, mal.gir.ê te t.emp6 peu ctément. Le compte-l&endu tk œ6 a.c.ti.vitM Mt 'Lldat.é. 
dan6 te ~ent "F~'. 

---- A NOTER : Lundi 6 dicemMe: Jean.-PieM.e GUIOL ~ d' Hann.IJd en, 
Gat.de e.t te ~ement du Rhône et deô A4JM. 

Lundi 10 jtUWielr, : Aruû&é BLANC ptapo6e d,e n.oUf.\ /,aiJ&.e, i>al.>cul.eA. 
6Ulf, t' An. 2000 •• 

Lundi 7 ~: Soii\ée poétique animée. pa11, Jean, BRACCO e.t 
Jean, PEREZ. E~é 6(111, " La poMie cMJMique,IC.ègte.6 /,o~ e.t ~ (,b,œ4 " 
6u.ivi d'un. Jt4oUa.I, del.; MemMe6 po~. 

Lundi. 13 ~ : Co~ avec diapoftamQ, " La T un.iMe., 
~ de cont~ " pa.4 Madame e.t M. STREIFF. 

Lundi 4 av4U : Ni.cote FABRE paMelc.a tk, "La RenaiMance 
~ ' 6uje.t de Jt.Oman..'' 

luruU 15 mai : Co~ avec vidé.c-pt\Ofection. d,e 
Jean-P<.Ud PICQ "Une 6emain.e cm Tanza.niie". 



Comme à t' acc.->utumée, ~ dJJt.el.> de.6 ~116 6elt.Ont co~ 
pa11, I.e<> irwitatiom ~-

NoU!l pen,60116 ~ mUl.J no6 Arnit.\ pa11, ûi, dMJeJIMü, et l' ~me ~ I.e 
clioi«, de.6 ~ et del<l 6uj~ ~-

- ~ ~m : Le P~ et I.e C.A de ûi, Pkiloltmoni.que "La Sey~e:· 
l)OU/l irwi.te.nt à ~ au. conœllt de ûi, Sainte-CécUe I.e dimanche 28 nol)em/,.\e. à 15 h, 
30, Sa,lle, del<l Fêtet.> de t'HôW. de Ville. 

Flwru;o~e MANARANCHE, Con1.ie1Wa.te.u4 du Pai/rim.oine,, 
noUl.J annonc.e que I.e pWg"411'1me du Mu6ée de BaJ,aguiM, lUV&4- poUll, thème " Let.> ph.a/ttz6 ". 

Du. 1e11, ~au. 31 décernJYr,e 2000 6&\0nt dorzné.e.6 chaque m.oi4 del<l co~ 
~ au. tM.me, une eap06iti.on., et pendant l'été, cinéma avec. de.6 {,il.rM app'c.Oplti.é6. 

A n.' en. point dout:e;r,, ce 6e/l.a. éc"4iAant et ~ poUll, 1,' e.t.>pltJi.t. 

Acâvi.œ IÂIÜAQÎhe : MalÜU6 AUTRAN oi.ent de t.etmine4 I.e Torne VII de 6a (}Ql\..te 

et éJwdiœ plt.Oduction "lmagtU> de ûi, l)i,e. 6eynoi6e d,' antan". La 60U1.JCl\ipt.ion e.6t ouvellte, 

Jean PEREZ pu.Ui.e Mn. quat:o'l.zwne ouvJt.age au. Üfi'l.e. po""' 
I.e m.oin6 i.rr.6oUte "Le mo-tt e.t.>t-ü à 6a place ?" Rien. de rnac.aMe, nuW!i une Un.agi.nation 
~ et t'envie d'~e11, un 6Uiet à t'4'o"4 de mauvai6 au.gUAe. 

- D' ~ 1)06 t.émoi,gnage.t.> l)OUl.J lUa t.oUl.J et appti.cl.u te " Filet du. Pêch.€wr, ". VoUl.J 9 
POi.WU ê.c4ill.e pol.14 ÛJ, page del.> jcw.n.e.1.>, et del<l moiM fe,u,n,e/.), de.6 gOl.Wl&eU et gou..tmand.6, 
6UJ1, I,' hi.M:oiAe anci.enne et mode/me • 

Le.t.> Ami6 de La Seyne 6'a.MOcient 6U4 I.e pûm tocal au. TELETHON 99. 

- Ain6i 6e tellmin.e cette AMemU.ée Gérz.éll.a.l,e qui, l)Ofl-6 montAe que I,' ~n et ûi, 
vitaJJ.té de nott&e AMooi.a.tion. ne ce.Ment de ~· ~ de '6çon 'Lé.guüèAe et ~-
6ante. 

Une Société ILel.>te l7Wante ~u.· elle co~ un g.toupement uni. C' e/.>t ce qui a. 
été âémon.M ~ de ûi, céléMation. du. cMiquant.enaiM. et pt.Cuvé, ce 60ilt., pa11, vot.te 
~ f,i.d.èJ,e, ~. et uotAe ~e ami.t.ié. NoUl.J OOUl.J ~111.i. 

J acque.6 BESSON. 

LE--CARNET 
NOS PEINES -

Nous avons appris avec peine les décès de nos Sociétaires : 

Monsieur Joseph SIMI, le 7 juillet à Lambesc. 
Madame Yvonne MAINCENT, née SEVRE, le 27 octobre à La Seyne. 

Nous renouvelons aux Familles éprouvées nos plus sincères condoléances. 

FELICITATIONS -

A notre Sociétaire et Doyenne, Madame Alice ALLARD : 
Née le 14 novembre 1899, à Saint-Claude, dans le Jura, elle a fêté ses 

cent ans entourée de sa famille et d'amis nombreux. Toutes nos plus chaleureuses 
félicitations à une fidèle lectrice du "Filet", et tous nos voeux. 

A notre Ami, Jean DALMASSO, à qui !'Association des Anciens de !'Aviation, 
"Les Vieilles Tiges", vient de décerner la Médaille de Cinquante Ans de Brevet. 

Jean DALMASSO, qui a commencé sa carrière en 1948, était Officier Radio­
navigant de !'Aviation Civile. Sincères félicitations de Tous. 

J. BESSON. 
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OO©~ CÇ©OOW~~OO(Ç~~ 
LES PROVENCAUX ET LA RELIGION 

Par André BERNARD le 18/ 10/1999 

Comme à /'accoutumée, André BERNARD, Mèstre en gai sabé, 
Cabiscàu de La Targo, a charmé son auditoire par sa faconde et son 

érudition. Un excellent moment. 

Ce titre pourrait prêter à confusion : le but de la causerie n'est pas de remonter dans le temps 
pour conter !'Histoire de la religion en Provence, la persécution des Vaudois ou encore les luttes 
entre Ligueurs et Religionnaires. Le propos est, plus simplement, d'étudier le comportement du 
Provençal de la fin du siècle dernier ou contemporain vis-à-vis de la religion et l'évolution de son 
engagement. 

Est-il moins pratiquant qu'avant ? C'est, semble-t-il, une idée reçue. Si les rites ont changé, 
ils sont toujours suivis. Cependant, il faut bien convenir que, en dehors des fidèles qui vont tous les 
dimanches à l'office, la plupart d'entre nous entrent dans l'église deux fois par an, pour Pâques et 
pour Noël et en quelques rares occasions : baptême, mariage ou enterrement. 

Quelques retes religieuses se sont maintenues, certaines immuables, d'autres moins mais 
toujours célébrées avec ferveur : la Saint-Pierre sur la côte, la Saint-Eloi à l'intérieur des terres, 
Sainte-Madeleine à Hyères et la Valette, Saint-Marcel à Barjols, etc ... 

Mais les rapports des Provençaux avec leurs saints protecteurs ne sont pas toujours 
exemplaires. On fouettait Saint-Eutrope au Beausset-Vieux lorsqu'il ne faisait pas pleuvoir et, pour 
la même raison, on précipitait Saint-Raphaël à Monteux, Saint-Pons à Collobrières et d'autres dans 
l'eau de la rivière ou de la fontaine. 

Il y a eu des luttes épiques entre villages qui voulaient s'approprier un saint aux valeurs 
reconnues mais il est arrivé, également, que les paroissiens demandent à l' évêque le départ de leur 
prêtre qui n'avait pas le "pouvoir" d'écarter les orages ou la grêle. 

Certaines pratiques ont toujours cours : le 24 juin, on va cueillir les herbes de Saint-Jean, au 
premier rayon du soleil, les filles désirant se marier vont toujours s'allonger dans le "lit de 
Saint-Gens" au Beaucet dans le Vaucluse et les fommes désirant un enfant vont caresser 
"l 'embouligue" de Saint- Sumian à Brignoles. 

Le comportement de certains prêtres avec les fidèles provençaux est aussi curieux, parfois. 
Ainsi, que dire des curés qui refusent de célébrer une messe de minuit provençale ? 

Mais, finalement, en bien analysant les choses, on peut dire que le Provençal est un bon 
chrétien ... mais qu' il est le seul à ne pas le savoir ! 

Saint Marcel et /es tripettes à BARJOLS. 
Une tradition qui remonte aux environs de 1350 et 
qyi se fête tous /es ans, en janvier. 



Panorama géopolitique du Proche-Orient 

à la veille de 1 'An 2000. 
Lundi 8 novembre 1999 -

Pierre RAZOUX 

Dél.>ilr.eua de ()a/tWr, .(,ef.) 61.iJe~ ~ co~. ~ Arn.il.> de la Seyne ont ~ à 
PieM,e, RAZOUX. docteu/t, en hÂM:DiM-, a.ttacM. a.a M~tèll.e <k. 1,a, Dél,enl.le, fJ'l.O(,el.>6ewi. à 
l' Ecole <k. CoetquMJ.am et à /,a, SoltJiônne, de no~ McMelt un ~ du Pwche-Ô'lient 
act;ue,{,. 

PleMe RAZOUX ~uvait un peu 6et.> otûg~ puUqu' ü a 1,ai.t 6et.> ~ ~ 
à la Seyne. 

A"ec. cJ.aM;ë et (mp~. ü no~ a (,oit l'~ue d'une ltégion, erwoatante.. 
~ de noûie cMJUi/.,at,i.on,, c.allAe6oWt, e.n;1;1te l'EUAOpe, l'A~ue et l'At.>ie, col.oMaie 
IJ.é6e1We d' hydlr.c~ d'où 6on, ûnpoltt;anc.e, économique et 6tlt.atég-ique. 

Longtemps sous domination ottomane, le Proche-Orient a éclaté en une mosaïque 
d'états-nations aux histoires et intérêts différents, où. l'influence des grandes puissances a 
toujours été active. 

Le processus de paix dans cette région : une équation apparemment simple ... 
Sécurité+ développement: Paix 

mais en rêalité beaucoup plus complexe. 11 
- A cause d'une série d'inconnues : 

- Quel est l'avenir du conflit israélo-arabe ? · Depuis sa 
création en1948, Isra~l et ses voisins ont été en conflit. Si le problème est réglé avec l'Egypte 
depuis 1979 et la Jordanie en 1994, demeurent la question israélo-syrienne (Golan et Sud 
Liban occupés par Isra~l) et la question israélo-palestinienne. Les accords d'Oslo de 1993 se 
heurtent aux stratégies israélienne ·et palestinienne opposées (autonomie ou indépendance de 
l'Etat palestinien, problème ingérable des zones autonomes séparées en Cisjordanie, caractère 
historique irréaliste des couloirs d'accès.) 

Méditf!rranée 

15RAE"L SOUI>AV 

"1111 No,: 
"'' 

IEa Tenitoires autonomes 
1 _..,.......---------:~_._,CSl_palcslÏllÏalS-- ·-------'-.,--_..:..;~--------.....--_J 
- l~ PROCttë·ORi~l>Jï ~~' 1999 

:I'SRAE'L.. ET 'E>E'S voisiN!:.> 
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_ Quelles nouvelles menaces sur la scène régionale ? 
Si la menace d'un conflit conventionnel s'estompe, demeurent la guerilla latente, le 

terrorisme, les intégrismes des deux côtés, Frères musulmans, orthodoxes juifs (assassinats 
de Sadate et de Rabin). · 

- Quelle place pour l'Irak ? Si les USA et la GB sont 
pour le maintien de son isolement, l'Europe opte pour une réinsertion concertée,.. 

Quels rôles pour l'Iran et la Turquie ? Sous em­
bargo depuis 1980, l'Iran fait des ouvertures vers l'Europe. 

La Turquie. qui frappe aux portes de l'Europe, avec les difficultés que l'on connaît, se 
tourne vers le Proche-Orient. 

Iran et Turquie sont deux acteurs ayant un rôle clé pour l'équilibre de la région et aussi ' 
pour le règlement des questions liées à l'eau, au pétrole et à la religion. 

_ Quelles alliances pour l'avenir ? 
- Une alliance défensive : Syrie-Iran-Arménie-Russie (avec ouverture possible vers 

l'Irak) 
- Deux axes d'endiguement dominés par les USA et dirigés vers l'Irak et l'Iran : 

Egypte- Jordanie - Monarchies pétrolières du Golfe (vision classique). 
Israël- Turquie- Georgie- Azerbaïdjan (stratégie de substitution à l'heure où 

les Etats-Unis sont de plus en plus mal tolérés dans le Golfe.) 
A noter les accords stratégiques Israel-Turquie qui ont triplé pour Israël sa capacité 

de manoeuvre aérienne et pour la Turquie, ·apportent l'aide du lobby juif pour agir contre le 
Kurdistan. Comme on peut le voir, rien n'est simple. 

_ A cause de données constantes influençant invariablement l'équilibre du Proche-Orient : 

_ L'eau : Sa répartition inégale est une source de conflits. Quel partage envisager ?Un 
colon israélien dispose de 230 M3 d'eau contre 75 M3 pour un palestinien. Le Golan est vital 
pour Israël, le Kurdistan l'est pour la Turquie, à ce point de vue. 

Le partage des eaux du Nil entraîne des difficultés entre l'Egypte et le Soudan. 

_ La religion : depuis la 1° Croisade, elle est source de conflits dans ce carrefour de 
toutes les religions du Livre: opposition Chiites (Iran/Irak) et Sunites (les autres) .. 

Le statut de Jérusalem est actuellement insoluble et non négociable. 

_ Le pétrole : Sa répartition inégale est la cause d'un déséquilibre flagrant en termes de 
revenus pour les divers états, son contrôle et son exploitation ont une influence sur l'écono­
mie mondiale (les deux chocs pétroliers dus aux ,guerres du Kippour en 1973 et entre l'Iran 
et l'Irak, en l 980~ll a été une des causes de la guerre du Golfe en 1993 • 

_ Les successions : Hier en Jordanie, au Qatar, à Barheîn, aujourd'hui en Syrie, en 
Palestine, en Egypte, en Arabie Saoudite et aux Emirats Arabes Unis se posent d~s problèm~s 
de succession de chefs d'état ou de souverains âgés ou malades. · 

_ La lutte pour le leadeI"ship du monde arabe :, c'est l'éternelle rivalité entre Le Caire, 
Damas, Bagdad et La Mecque, facteur de faiblesse, où toutes les alliances peuvent se jouer .. 

Dans le nouvel ordre international et compte-tenu de tous ces facteurs, on peut 
penser que si les acteurs sur le terrain sont prêts à être réalistes)e conflit peut être réglé, en 
sachant toutefois que, traditionnellement, la paix des dirigeants n'entraîne pas forcément 
celle des peuples. 

En conclusion, on est actuellement dans le schéma d'une guerre improbable, mais d'une 
paix impossible. 



INVITATION AU VOYAGE! 
/' 

Sortie d'automne, jeudi 21 octobre 1999- FORCALQUIER -

par Josette Slt\.IEON 

Ce jeudi 21 octobre, une pluie tenace n' a pas découragé notre autobus , 
Guy notre chauffeur, aidé très gentiment par Monsieur FERRI et les 44 Seynois et Seynoises 
d'aller dans les Alpes de Haute-Provence, visiter le château de SAUV AN. Par Aix, 
Manosque, Volx, entre Mane et Forcalquier, nous le découvrons à travers l'averse et les 
feuilles d'automne. 

Le "Petit Trianon Provençal" nous offre sa façade classique du XVIII 
ème, faite de pierres blondes, avec ses colonnades de l'entrée et ses 50 fenêtres, parmi les 
arbres séculaires. 

C'est Joseph Palamède de Forbin 
Janson, officier, blessé et "ne 
pouvant plus servir" selon 
l'expression de Louis XIV, qui se 
retira en Provence et fit bâtir 
Sauvan entre 1721 et 1728. Sous la 
Révolution, Michel · PaJamède 
n 'ayant pas émigré, Sauvat1 fut 
épargné et lui fut restitué en totalité 
avec ses biens car "les Seigneurs de 
Sauvan avaient toujours été doux et 
bénis". De plus, les frères Magnan, 
fermiers, ont occupé le château 
pendant la période révolutionnaire. 
Charles Palamède vendit le château 
au prêtre Henri Solier. Pendant un 
siècle, les héritiers, par leur 
postérité, eurent à la fin du siècle 
dernier une dernière propriétaire, 
Marie Charlotte d' Astouand. 

Sauvan fut une charge très aimée mais très coûteuse par 
l'accumulation des réparations et trois guerres y contribuèrent en plus. Des années 
après, il dépérissait bien que, en 1957, il fftl classé "Monument Historique". Allait-il 
disparaître ? Eh bien non ! , 

Vers 1981, deux jeunes gens tombèrent amoureux de Sauvan. Malgré 
les difficultés, Sauvan fut à eux. 

Us sont châtelains, maçons, peintres, jardiniers, décorateurs, 
électriciens, guides, serveurs . .. Ils récupèrent des fragments de papiers peints, de 
boiseries, de carrelages, de tissus, pour reconstituer Sauvan. Ils nettoient tout, retrouvent 
des meubles et des objets d ' Art enfouis dans les caves ou enterrés dans le jardin., 
nettoient la pièce d'eau, changent la toiture, ouvrent 15 fenêtres (qui coûtent un prix 
fou), refont les parquets, la grille en dentelle de fer de l'escalier, retrouvent les meubles 
el les objets vendus disséminés chez des antiquaires. 

Où trouver l'argent nécessaire ? Il fallut se résoudre à louer Sauvan à 
des cinéastes pour des films, des publicités, prêter !'Orangerie devenue salle à manger 
pour des mariages, des fêtes, devenir hôtes pour accueillir les visiteurs avec amabilité, 

13 
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Dans le hall d'entrée , on peut admirer au-dessus d'une table dorée, un lustre en 
cristal décoré de 36 ampoules . Le sol est recouvert de carrelages italiens ou de tomettes de Salemes. 
Dans la salle à manger on découvre une cheminée monumentale, dessinée par Viollet-le-Duc, des 
faïences du XVIII ème (Moustiers, St Jean du Désert, Marseille, Mane) deux séries de lampes à huile et 
des tisaniers. Dans les meubles en noyer, sont rangés vaisselle et verres, car le château est habité, on y 
vit. La salle comporte aussi des miroirs au mercure, une table de jeux avec, dans les angles, des arrondis 
pour poser les bougies, des tapis d' Aubusson. Une vitrine nous présente des statuettes miniatures, un 
hochet en ivoire et en argent massif, ainsi qu'un encrier de voyage en argent massif . Nous visitons la 
grande bibliothèque et la salle de billard. Des tapisseries murales sont décorées d'un paon (il y en a 
toujours eu dans le jardin). A l'étage, la galerie (45 m sur 3,5m) dessert les chambres du marquis et de 
la marquise, la nurserie, la chambre bleue de Mirabeau.. . Au mur figurent les portraits de Louis XVI et 
Marie-Antoinette (la reine était une amie de la Marquise de Forbin et lui ressemblait paraît-il !) 

Dans le salon de musique avec harpe et piano on remarque des vases retrouvés 
intacts 'aux Puces" car, devant être vendus, on les avait couverts volontairement de trois couches de 
peinture i)our cacher leur valeur, afin qu'ils puissent être rachetés plus tard. 

Mais, ce qui a aidé les actuels propriétaires dans leurs recherches, c'est qu'une 
dernière dame de Sauvan avait dressé 1' inventaire du mobilier et des objets avec leurs valeurs. 

Après la visite, apéritif et repas aux chandelles dans !'Orangerie devenue Salle à 
manger. Nous sommes servis par des laquais en tenue : Toasts, puis avocat au crabe, charcuterie, lapin 
sauce chasseur, gratin dauphinois, salade, fromage, profiteroles au chocolat, vin et caré. 

~Dm~=""".-r-:1:~~­= ---: 

Nous sommes réjouis par cc.lie visite agréable et ce bon repas. Malgré la pluie, 
nous allons visiter Forcalquier, ses buis immenses sculptés , ses platanes roux. 

C'est le retour et, vers 17 h , le soleil apparaissant, nous verrons la Durance 
boueuse et tumultueuse dont les eaux arrivent à ras bord des rives près de la route et les collines 
nimbées de brume. 

L'arrivée à la Seyne s'effectue vers 19 h. Heureux de cette journée, nous nous 
promettons de nous retrouver bientôt. 

de gentillesse. 
Merci à tous ceux qui ont préparé et réalisé pour nous ces heures de joie, de beauté. 

Merci à notre chauffeur Guy et à son autobus confortable. 
A bientôt! 



JP>A<GrJE JD>JE§ JfJE1LJ[NJE§ 

LE PRIT IOUSSEIJU 

Ecalt! Jl!1111-J111:qua IOUSSEJIU 

Les abeïttes 

L'abeille est un insecte social car elle vit en société. Dans la nature_, "les abeilles 
fonnent llll essaim, ce sont les apiculteurs qui· ont inventé· les ruches. L'abeille est 
un insecte utile car elle pennet la lecondation des ·fleurs, en transportant sans le 
savoir du pollen d'une fleur à l'autre, elle pennet à la ·fleur de se·transfonner en 
fruit. 
E>ans la ruche, il y a 3 sortes d'abeilles: 
l} La reine qui vit environ 3 ans et qui est la femelle fertile, c'est à dire qu'elle 

pond des œufs. On la reconnait grâce à son abdomen-allongé. C' est"la gelée royale 
qui la nourrit erlui a ainsi permis d'être reine. 
2)Les faux-bourdons sont les mâles. Ils-ne servent·qu'·à feconder·ta reine. Ils sont 
ensuite mis dehors ou tués et donc sont condamnés à mourir rapidement_, ne 
sachant pas se débrouiller. -Le mâle ne pigue pas. 
3")Les ouvrières: elles portent bien-leur nom car elles sont laborieuses!-Leur vie est 
courte car elles exercent plusieurs mêfiers: 

a) nourrice: elles nourrissent1esœlifs 
b) bâtisseuse,. nettoyeuse des-alvéoles en cire 
c-)gardienne de la rudhe, ventileuse. 

Leur dernier metier c'est butineuse .Soit elles prennent·Ie pollen des fleurs avec 
lelll'S pattes -C c'est leur nourriture), soit elles aspirentie nectar (jus sucré au cœur 
de la fleur) avec leur trompe: Elies·le digèrent dans leur jabot, à la ruche elles le 
redonnent à une autre ouvrière qui le digère une 2ème fois et qui le place dans une ' 
alvéole. Le miel est du nectar digéré 2-fois. 

Savez-vous comment une ouvrière qui a repéré un beau champ de fleurs -Je faît 
savoir à la ruche? Elle exécute une danse: En-tournant, ·elle forme-"un-huif'. La 
vitesse de fa danse indique la distance du éhamp par rapport â la ruche et 
l'abondance des fleurs. L'apiculteur pratique la-transhumance des ruches. Pour 
peuvoir étiqueter-"m.iel de lavande" il faut que ses abeilles aient ·butiné un _gros 
pourcentage de fleurs, ckmc il les transporte sur des hectares de lavande. -n existe 
des quantités de miel: miel -de lavande, toutes fleurs, romarin, cracacia, de 
cha"laignîer ,etc ... 
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MEL/.MELO 

Eco/11 Toussaint MEILE 

1.1 a11ov• Dit an.1.11 

Nous avons interrogé Monsieur 
le Directeur concernant le jeu de 
billes voici ce qu'il en pense: 
Florent : Appréciez-vous que les 
enfants jouent aux billes dans la 
cour? 
Directeur: Oui, c'est un jeu 
calme qui utilise un petit espace 
et qui ne présente pas de risques 
pour les autres enfants. Cela dé­
veloppe l'adresse et l'imagina­
tion : Les enfants ont inventé un 
jeu pour jouer sur les plaques 

Son histoire : 

Les celtes étaient un peuple 
d'agriculteurs qui vivait il y a 
plus de 2000 ans. Le jour où les 
récoltes se :finissaient, ils fai­
saient de grands feux. Mais, ils 
avaient peur que les démons 
soient attirés par Je feu donc ils 
se déguisaient et préparaient des 
friandises. De là est né hallo­
ween 
La légende: 

Jacques était très avare, quand il 
est mort il est allé en emer. Le 
diable ra obligé à rester sur la 
terre avec une lanterne en fonue 
de citrouille. On l'appelle 
Jacques o'lanteme. On la met 
devant la fenêtre pour éloigner 
les esprits. 
Amusez-vous en tremblant. 

d'égoût). 
Anais : Vous y jouiez étant petit ? 
Directeur : Oui, j'y jouais avec 
des billes en terre, des billes en 
verre et surtout des billes en fer 
(calot). Je jouais aussi aux osselets. 
Florent : Quel était le jeu le plus 
joué? 
Directeur : C'était le jeu des osse­
lets. 
A nais : Comment y joue-t-on ? 
Directeur : La· i;ègle est de lancer 

V11ITI IUBPalll 

Mardi 12 Octobre Io DECHIFRE, 
pigiste au journal Var Matin, est 
venu nous rendre Visite et. nous a 
questionnés sur le Méli-Mélo, 
l'équipe des P'tits Pros en a pro­
fité pour lui retourner quelques 
questions: 

Florent : Comment fait-on pour 
devenir pigiste ? 
Mr Dechifre : Généralement 
nous allo11s dans des écoles spé­
cialisées. Les journalistes profes­
sionnels interviewent des per­
sonnes célèbres. 
Guillaume : Pourquoi fàites-vous 
ce métier? 
Mr Dechifre : Je fais ça par pas­
sion pour le journalisme et la 
presse en général. J'étais d'ail­
leurs imprimeur autrefois 
Nous remercions Mr Dechifre 
pour sa gentillessse lors de son 
passage 

'Ft11re:nt 

l'osselet et de prendre 
1.2.3.4 puis tous les osse- .. 
lets à la balayette. Même 
avec des objets simples, 
on peut faire de nom­
breux jelL"'t très dis­
trayants, mais quelle sera 
la mode de demain ? 
Seule la cour en déci­
dera ... 

VM .M.Â.lll.M.OUTB 
QUI t•l.MVOl.I 

Il y a un an, dans la 
Toundra* ont été déga­
gées de la neige les dé­
fenses d'un mammouth 1 

âgé de 20 000 ans. De­
puis, des fouilles ont été 
entreprises au marteau­
piqueur. 
Un bloc de 23 tonnes 
contenant l'animal a été 
découpé puis héliporté* 
dans un lieu réfrigéré 
pour y être observé. Pour 
les scientifiques, c'est 
une chance car la "bête" 
est intacte. Des pousses 
vertes de 1' âge du mam­
mouth ont été retrouvées 
près du corps. Pour cer­
tains le clonage* est envi­
sageable. 
Vont-ils nous refaire Ju­
rassic Parle ? 

9ui.tt11.-uttie. 

,. 



POETES ET POESIE 

Le message des fleurs 

Evoquant l 'apparente bohème 
De ta vie affolante à Paris, 
J'ai pour toi composé. ce poème 
Un jour triste où j 'avais le coeur gris. 
Je le glisse au milieu de ces roses 
Que ta main caressa si souvent 
Et dont l' âme a saisi tant de choses 
Que tout bas leur a dites le vent. 

J'ai cueilli ce bouquet d 'allégresse 
Au jardin plein de ton souvenir 
Dont les fleurs te diront ma tendresse 
Tout au long des longs jours à venir. 
Je confie à leurs frêles corolles 
Le message esseulé de mon coeur 
Préférant au flot vain des paroles 
Leur parfum, leur beauté, leur douceur. 

Prends ces fleurs qui sont joie et lumière, 
Leur calice est un vase soyeux 
Où Dieu mit la splendeur coutumière 
Du sourire étoilé de tes yeux. 
Moi j 'y mets la ferveur éternelle 
D' un amour que rien ne peut briser .. . 
Le bonheur te garde sous son aile ! .. . 
. .. Prends ces fleurs conune on cueille un baiser. 

Roger Jean CHARPENTIER 

ELOI 
Rondel 

C' est un teckel impertinent : 
Pourtant il a fait ma conquête. 
Il ne craint nj cri , ni baguette. 
Eloi tient un rôle éminent. 

Avec des yeux doux, en geignant, 
Il prend des mines de coquette. 
C'est un teckel impertinent : 
Pourtant il a fait ma conquête. 

Maître des lieux, inconvenant, 
Dédaignant parquet ou moquette, 
I1 va de fauteuil en banquette. 
Pelage fauve, aboi sonnant : 
C'est un teckel impertinent. 

Jean BRACCO 

Lettre à l'amie 

Vous avez des anciens hérité la sagesse, 
L'apaisante douceur des vertes oasis, 
Où je viens reposer les matins de détresse, 
Afin d 'y retrouver mes forces de jadis. 

Intemporel amour votre coeur nous convie 
A se pencher vers l'autre et l'esprit allégé 
A diviser le pain symbole de la vie, 
Sans autre effusion que l' instant partagé. 

Palpitant de lunùère aux plis de votre robe, 
Asile de fraîcheur, l'enfant suspend ses mains, 
Vous éveillez les mots que son âme dérobe 
Pour qu'exultent, joyeux, ses futurs lendemains. 

Vous êtes ce royaume aux multiples visages 
Dont l'enfant, les coeurs purs, sont les garants des lois, 
Ensemble vous marchez vers d ' ultimes rivages 
Vos regards cotûondus comme aux jours d ' autrefois. 

Diana LETHEU 

La locomotive retraitée de Carnoules 

Elle qu'on entendait dans tout le voisinage, 
A l' air calme, ébranlé par son sifflet strident, 
Tandis que la vapeur et le charbon ardent 
Activaient le piston avec son engrenage ... 

D 'un Progrès révolu portant le témoignage, 
Monstre de fer, roulant jour et nuit, méritant, 
Au rythme régulier de son vieux coeur battant, 
Immobile, oubliée à la fin de son âge ... 

Après avoir couru, peiné dans le labeur, 
Elle a dû s'arrêter, mais pour être à l ' honneur, 
Elle a pris sa retrnite, en Provence, à CARNOULES. 

Un tertre reposant lw tient lieu d ' univers, 
C'est sa dernière gare où les joueurs de boules 
La saluent en passant sous les· platanes verts. 

Marguerite CASANOVA 
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No6 A~ poète!.> /,ont tû?h énu.del.>, Ca1tmen JAUFFRET nctv.> p(J,IÛ.e, de 6on, village 

de, v~ en veM. Il y aUlla be.au,coup de poé.l.>ie dan!.> notJte. munélto 73. 

Mon village de vacances : AUPS 

Couchée sur l'herbe douce, 

Mon coeur est plein de toi. 

Je pense dans le silence, 

A tout ce qui fut ma joie : 

Le vent léger caresse mon visage, 

Les yeux mi-clos regardent les nuages. 

Merci joli village de m'avoir acceptée. 

En retour je t'offre beaucoup de ma gaîté. 

Tout m'attire, tout est beau : 

Tes montagnes, tes prairies, tes troupeaux, 

Ton soleil, lorsqu'il se couche, 

Tes aurores à la brise si douce, 

Tes sentiers ou fleurissent thym et 

romarin. 

Il fait si bon s'y promener le matin. 

Tes sources où l'eau si vive 

Cascade en chantant. 

Tu me donnes l'âme de poète en t'écoutant. 

Carmen JAUFFRET. 

Madame Jeannette GERMON! nous a adressé un fort joli tableau, bien d'actual ité, 
dont nous reproduisons une réduction. Un grand merci. 

La~~ o,/,Wel,) Jxltt Mn pûWi, en œ;t;(;e 6ail.>on.. A'tM.e- mythique. dam tout te 
Ba,Mm M~ et qui 'l.ep'tél.>ente, 6i üen la PltCve,nœ,, l' olivieA dent la CUi(,tuM, 

était Vtè6 ~an.due da.ni.> te VQ/I, au XIX 0 

6., a c.onnu un. n,et ~eme.nt da.ni.> te-6 
~50. 

De,pu..i/.) quelqt.UM ~. la ~tw€/lte del.> q~ guM,atWel.) et cüitéAiqLUM 
del.> ~ e,t de l'lwi,le,, .t'e.-ngoueme.nt del.> gen-6 , ont {,ait que. 6a cu..Uulte, ef.>t IUU;kve,n,u.e, 
~. on 1te,p{,ante del.> hectaltel.> d' a!IÂYIRA , on 'tetw/te, del.> mou,.l,iw.,, on ~twe .tel.> 
tJuutiti.ooo1 et .tui con.tirwe à diM, : "Ougné-mé lou ped, t'ougnirai lou bé" 

Eng~e-moi te pied, ie t' eng~eltaii te ~. 



EN LENGO NOSTRO -

Evelyne SAMIER, fidèle lectrice du "FILET", élève au cours de langue provençale, 
sensible à deux poèmes primés lors du concours "Premiers Pas Poétiques à l'Ecole", nous 

en propose une- traduction en provençal. Le rapprochement entre les deux langues est très 

intéressant, la chanson des mots aussi émouvante. 

Ecoic L.;Q.LAGi\.\.'>GE 1 Cours C~t 1 c~sc!;r.inc :'-1. HEiNZ 

Musique 

Quand j'entends de la musique, j'ai envie de chanter. 
Quandj'entends de la musique, j'ai envie de danser, 
J'oublie tous mes soucis, j'oublie tous mes chagrins. 
Quand j'entends de la musique, mon Dieu que je suis 
bien! 

Et si tous les hommes écoutaient la musique, 
Plus de son de canon, plus d'enfants qui ont faim, 
Plus de noirs, plus de blancs, quel merveillelL'< 
refrain, 
Des notes ::ilanc~es et noires qui se dor:ne~t 1:1 m<!in MUSICO 

Quouro entèndi de rnusico , ai envejo de canta 
Quouro entèndi de musico, ai envejo de bala 
Oublidi tôuti mei souci, oublidi tôuti mei peno 
Quouro entèndi de musico , Diéu que siéu ben ! 

Ecole 1-L\R.TINl Cours C:-.f 2 

NOM cl Prénom Je l"êlêvc ISNARO :\t:uion E si t~uti lei orne escoutavon la musico 
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LES GRANDES GENS 

Plus de son de canoun, plus d'enfant qu'an fam 
Plus de negre ,. plus de blanc.,. que nraravihous refrin 
De noto blanco e negre que se dounon la man. 

lis nous ont tout donné, 
Vie, amour, ec bonheur, 
ris. nous ont tout offert 
Le savoir, ! 'amitié, la bonté. 

lis nous manquent parfois, 
Ils nous manquent souvent, 
Et si la vie s'en va, 
[\s seront toujours présents. 

Puisque c'est ainsi la vie, 
Ils viennent, vont, et partent 
Ce sont les grandes gens. 

Puisque c.'est ains i la vie, 
lis viennent, vo_nr, et partent 
Ce sont nos gr<rnds-parents. 

LEI GRANDI GÈNT 

Nous en tout doun~, 
Vide, amour, e bonur, 
Nous en tout pourgi 
Lou sabé , l'amista, la bounta. 

Nous mancavon de cor que l ' a 
Nous mancavon souvènti fes 
E se la vide s' en va 
Saran sèmpre presènt . 

D' abord que la vido es ansin 
Vènon, van e parton 
Es lei grandi gènt. 

D' abord que la vide es ansin 
Vènon, van e parton 
Es nosti grand. 
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----------- ------ --

- l'ANE -

Un animal injustement décrié et méconnu pour ses qualités 

"Ce pelé, ce galeux, d'où venait tout leur mal" 
La Forr.ta.ilie : LM> animaua TTUJ,/,adMJ de ta pMJte. 

LA LEGENDE DE L'ANE 

Dans les premières années du XVIIl ème 
siècle, vers mil sept cent et quelque, Gonfaron se 
préparait dans la joie à fêter la Saint-Quinis. Afin, 
comme il était de coutume, de faire effectuer un 
parcours décent à la procession qui escortait son buste, 
les consuls avaient prescrit aux habitants de nettoyer 
le devant des maisons situées sur le chemin du 
cortège. 

Or, il se trouva qu' un Gonfaronnais, cc 
jour-là plus grincheux que d ' habitude, on ne sait 
pourquoi, se refusa à cette besogne de propreté en 
disant : "Si saint Quinis trouve le passage trop sale, 
il n'aura qu'à le sauter", ajoutant, sans doute, à cette 
exclamation, quelques autres propos assez 
désobligeants. 

La Municipalité fit procéder d'autorité au 
travail nécessaire, la procession passa comme à 
l'ordinaire et l'incident vite oublié. 

Mais, à quelque temps de là, le quidam 
retournant de la campagne et descendant les pentes de 
la Camaraute, * à cheval sur son àne, vit sa bête 
énervée par les taons, prendre une a llure précipitée. A 
tel point qu'elle sortit hors du sentier et fit un vol 
plané au-dessus d 'un ravin tandis que son piteux 
cavalier éta it projeté ntdement sur le sol. 

Connue aussitôt, sa mésaventure fit la joie et 

la risée de tout le pays et chacun de s'écrier: "C'est 
bien fait, saint Quinis l'a p11ni, son âne a 
volé!" 

*La Camaraute est le nom local de la montagne qui 
domine Gonfaron. 

Louis BAUDOIN 

Petit âne 

Petit âne émerveillé, 
Dans le champ ensoleillé 
Dont la barrière est ouverte, 
Quand tu broutes 1 'herbe verte, 
Sans te faire la leçon 
Je fredonne w1e chanson. 
J'imagine tous tes rêves. 
Même en leurs images brèves 
Tu cherches la liberté 
Et son frisson de fierté. 
Ainsi pense le poète 
Bien dans son corps et sa tête. 
Par sa douceur, ton regard 
Ne me paraît pas hagard. 
Il réclame la tendresse. 
Que te donne ma caresse. 
Rudoyé, souvent banu, 
Traité de sot, de têtu, 
Petit âne soli taire 
Tu sais garder ton mystère. 
Quelqu' un cré-a ton bonnet. 
Ce fut !'oeuvre d ' un benêt. 

Jean BRACCO 

M>t U, 
Dmv., kô ~t'lt> de la CltècM P'Wvença/,e, pa/Wu /,e;J 6an..tom oW,gatoiMM, ü 

en compagrue, du weu,6 et rud n.~ 6CUl/i,a,{,t ouM,ie.1i cMJ ckua /U/lnM,e-f> pté/.Jenc€ô. 

Une '~n e.n qu.dque, 1o'l.te.. 



NOËL 2000 

Il est né le divin enfant, 
Dans un bidonville, en plein vent. 

Il aura du pain sur la planche 
En semaine et puis le dimanche. 

Il ne connaîtra pas le sein 
Que sa mère pétrit en vain 

Mais la poudre et la vitamine 
Des apôtres anti-famine. 

Verra-t-il un arbre verdir ? 
Une fleur du gazon surgir ? 
Contre béton, contre bêtise, 

Il devra mouiller sa chemise. 

Mais tous les enfants sont divins ! 
Nés à Noël ou en plein juin, 

Ils portent dans leurs chromosomes 
L'avenir et l'amour des hommes. 

Jean PEREZ 
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Magdeleine BLANC. 

Notre rubrique gastronomique quitte l'Europe pour l'lle Maurice où nous conduit 

Madame Marie Florie PERES. avec deux recettes. Nous l'en remercions vivement. 

jf@IffI'iiMl@ @l@ ~ @@ @l@ ©&Jl'9JiU1Jl&mn@l = 

Ing~ poU/I, 10 peMotinu.> : 500 g cU- iotte en l,Ue,t ou 500 g cU- /,iA,e,t <U-

~. - 200 g de, cWne épa-îMe, - 1 pi,n,cie, de, piment de, cayenM- -

1 petit pofull.On li.Ouge <.Wwx, - 3 échaWtel.l - 1 boUe. de, Ml.:ique de, homa!Uf, -

1/2 veNte. à rrioutaMk de /tluun, Mun - 10 oeu/,I.> de, 7 0 g. 

Beurrer un moule à cake en Tétai (30 cm/13 cm.) . Entre-temps le placer au congéla­

teur pendant 15 mn. Dans une poêle en Tefal , ajouter un P.el! de beurre et un peu d'huile de 

tournesol .. Lorsque le beurre et l'huile se sont colorés, faire frire le poisson qui a été farine 

préalablement. Faire revenir les 3 échalotes et le poivron rouge hachés au préalable et les 

2 2 rajouter au filet de poisson. Battre les oeufs entiers comme pour une omelette, mettre le 

tout dans un saladier avec la bisque de homard, le rhum , le piment et le filet de poisson. 

Préchauffer le four thermostat 9° pendant 10 mn., placer un bain-marie dans le four, 

remplir le moule à cake avec la préparation obtenue. 

Laisser cuire pendant 30 mn. environ en couvrant avec un papier d'aluminium. 

De préférence préparer la terrine la veille, elle sera conservée au réfrigérateur après 

refroidissement. 

Ingrédients : 250 g de farine - 240 g de sucre -

4 gros oeufs {70 g.) entiers - 1 /2 verre d'eau . 

1 sachet de levure. 

BewtMA le, rriotde, à l>ai>a et /,attinRA, le- rne.Wt.e au ~éltat;eu/I, pendant 15 mn. 

P~ le, /,oU11, thelunoM:at 7° 15 mn. Dan6 un 6a,ladie/I,, ~ ~ oeu/,I.> entieM, le-

6uc.ite, la ~. l'e.au et la WUll,e,, ~ k tout avec une 6patuk en ·Wi!.>. 

RetAlte4 k meule, du ~éltatwtt et y veMM la ~altaÜon. 

Ct«iY.>on au l,oWt, envi/ton 25 mn. Fo.ilte un 6iltop avec k 6uc.ite Clti~é en /,ai.6ant 

~l'e.au e.t k 6uc.ite iut>qu'au ~. 

Afout,e;i, du 'IJu.un au moment de, 6elWilL en aM.06ant abondamment. 

~ ~ : De la richesse de sa population dont la 

langue est l'anglais, mais où le français est compris partout, est 

née une cuisine extrêmement variée et savoureuse : curry indien, 

créole, plats chinois, viandes grillées au poivre, poissons aux 

multiples préparations. Une diversité au raffinement savoureux. 

Prochaine Région : La Haute-Savoie. 



Madame J.M., Membre des Amis de la Seyne 
nous écrit en réponse à la recherche N°23 -

"Urie agffRAM.,e, ôu'tpllÂl.>e en .f,e~ le 
F «e,t du Pêcluwlr, du 3 ° WmeM!t€. ! 

Je 'Le.COnnail.I ivûkmrne.nt la photo p~. 
c' ~t la p-lace BaptiM;in PaU!l où fe, ôui.I.> née-, ~ 
la rna.t4on ~ à côti de, ce,lle, du maltédud-{,eli, -
11..ant. J'ai Me.n connu M. et Mme. Clu.dl/..an, et .ku;i, 
{yiM, AugUôte • .ku;i, w.vfoon d.M,ig~ mai.nt~nt pa11, 
le ~tau/tant "La F Ollge". 

Le g'tôupe de, rna.t4oM, dR.-vant la photo, w.u.i etWt.e. la 1Ute- De-ôaix et la 1Ute- Baptil.>tin 
Paul a co~ ~paAU ÛJ'IJ.) ~ wmbalr.dR~ de, La SeyM.-, en 1944; ~ 
d' aJ,o'Ld p(lll, un pa/Lking, pui.I.> a,u,joUIUJ,' lud paA une 6eAk plac.,e qui a clumgi de, nom U y a 
qU0lq~ an~ - (Place- Daniel Périn ). 

Je, me. 'Uippe.A,le, U,en, la wu,t,i,q_ue de Mme Jouvenœl, ttaw.,.(,o~ eM!dt.e- en "Stuctio 
33" photog'taphe,. 

Ma rnaiôon natale. ~t toufoU'IJ.) (/,{dout,, q_ue de ôouvettÂlll.> de, not/te, feune!.>6e au 
tempô de la gu~ ! 

2 3 Nous remercions notre Amie pour ces renseignements. Evoquer des lieux, des gens, 
des évènements, c 'est faire revivre un moment notre cité ancienne. C'est le but de ces 
recherches. 

Nous pouvons lire sur la carte postale "Place du quartier neuf", dont nous parle 
louis Baudoin dans son Histoire Générale de la Seyne. 

Le "Quartier Neuf" s'applique à une petite place et aux immeubles qui l'entourent; ce 
terme est déjà en usage au XVIII 0 s. Ce quartier a été grandement endommagé par les 
bombardements de 1944 qui ont détruit un certain nombre de maisons. 

Deux souvenirs s'attachent particulièrement au "Quartier Neuf" : 
- Un lavoir public, entouré de platanes, existant au XVIIl 0 S. sur la petite place. 
- La pharmacie Beaussier (Alexandre) , fondée en 1815, a été remplacée par une pâtis· 

serie-confiserie et l'immeuble, restauré, montre une belle porte bourgeoise du XVIII0 s. ainsi 
qu'une façade de Ja même époque. 

Si Louis Baudoin revenait il trouverait ce quartier complètement transformé. Le 
maréchal-ferrant a disparu, comme la confiserie, et la place réaménagée a reçu un bassin 
où baignent des bambous. Un petit coin rafraîchissant. 
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MOTS CROISES A. BLANC. 
. 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 

Horizontal - 1. Des ancêtres·, très lointains. 
Il. Ils dorment bien - Suant. 

11 Ill. Avoir - Permet d'entrer. 
IV. Jugements - Au centre d'une chaîne 

111 V: Heure sacrée en G.BM On en a coupés. 

IV 
~ 

VI. Eprouvent. 
VII. En Asie Mineure - Meule. 

V VIII. Peut 'être élevé ·(lnit.) - Affluent de la 
Macta - Romains. 

VI 

VII 

VIII 

IX. A réussi - Cuistre. 
X. Attache - Article étranger - Court 

au Japon. 
XI. Adjoints. 

IX 

X 

Vertical - 1. Palmipède - Note. 
i---+--4--1-:2=-.-:v~i,-;-;ll-e-d..-e Suisse - Donne à boire. 

XI 

5 . Règles - Dit beaucoup -
6. Taries -
7. Dit - Hier. 

3. Appartiennent aux prêtres. 
4. Coule en Irlande - Son morceau est 

délicieux - Parmi nous. 

8. Le père des navigateurs à l'envers - démonstratif - Soldats US. 
9. Désavoueront - Aujourd'hui Sour . 
10.Conformes au règlement. 
11 . Relie - On en met. 

REPONSES DU N° 72 -

Qu'est-ce-que c'était ? 

Des anciennes mesures de superficie • 

Cano carado : 4 mètres carrés ou 64 pans. 
Oestre :Environ a mètres carrés, la 100° partie de 

l'Eiminado. 
2 3 ~ 5 6 7 8 9 10 

Eiminado : Ce qu'on ensemençait avec une 
eimino, un boisseau. 8 ° partie de la 
saumado. 

Saumad o : 800 destrés ou 1600 cannes carrées. 
Seisterado : surface ensemençable avec 1 sestier 

de blé, environ 20 ares, avec des vari­
antes suivant les régions. 

Que le système métrique est simple ! 

Un peu d'histoire -

On pourrait fêter le 200° anniversaire de la 
détermination du mètre, base de tout notre 
système métrique, puisque les mesures des 
académiciens Méchain et Delambre, se ter­
minèrent en 1799. 
Le sy~tème métrique fut imposé en France 
à partir du 1er janvier 1840. 

Il 

Ill 

IV 

V 

VI 

VII 

VIII 

IX 

X 

XI 

r1 E 
\ 

L 

L ô \) 

E c L 1 
\J' A u ~ 

N 

E R .R t. 



APPELA TOUS 

SI VOUS POSSEDEZ UNE DOCUMENT A TI ON SUR VOTRE VILLE,NOTRE REGION OU LA VIE DE NOTRE 
SOCIETE, VOUS POUVEZ NOUS LA CONFIER.VOTRE PARTICIPATION NOUS COMBLERA DE PLAISIR 

EN CE QUI CONCERNE LA PUBLICATION DE VOS ARTICLES.ELLE SERA SOUMISE A LA REDACTION. 

D'AUTRE PART,NOUS SERONS TOUJOURS PRETS A REPONDRE A VOS QUESTIONS A PROPOS DE 
NOTRE VILLE.DE NOS QUARTIERS OU POUR CE QUI EST DES EXPRESSIONS LOCALES. 

NOUS SOUHAITONS QUE CE BULLETIN SOIT AUSSI LE VOTRE ET CELUI DES JEUNES. 

MERCI ET A BŒNTOT . ANDRE BLANC 
villa "Les Reslanques" 
242,chcmin Louis ROUVJER Ponl de FABRE 
83500 LA SEYNE SUR MER 

!••! :04 94.94.33.53 

FAITES LIRE A VOS AMIS "LE FILET DU PECHEUR" 
ENCOURAGEZ LEUR ADHESION A NOTRE SOCIETE 

~APPEL DE LA ~l!llSORIERE 
Notre session allant du 1er Octobre au 30 Septembre un règlement de votre cotisation entre 
Octob1·e et Décembre faciliterait la tâche de votre Trésorière. 

Merci d'y penser 
Quatre-vingts dix Francs (90 F) ( 13,72 Euros )pour l'année 

Abonnement au FILET DU PECHEUR compris 

Règleme11t 

Par chèque libellé à l'ordre des AMIS DE LA SEYNE 
Adressé au : 

Centre Culturel Jacques LAURENT 
11, rue Jacques LAURENT 

83500 LA SEYNE SUR MER 
ou au compte chèques postaux 1 154 51 E MARSEILLE 

ou en espèces lors des réunions ou conférences . 

~CASSETTES 
Nous rappelons à tous nos ADHERENTS 

que 
toutes nos Conférences sont enregistrées sur CASSETTES 

le jour même, et que, nous pouvons vous les prêter: 
Il suffit alors de téléphoner à 

Madame Magdeleine BLANC 

W :o4 94.94.33.53 
N'hésitez pas,c'est bien volontiers que nous vous donnerons satisfaction 




